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Le laboratoire d’accueil a développé plusieurs schémas numériques pour la résolution des 
équations de l’hydrodynamique. Ils sont pour certains d'entre eux écrits dans un contexte 
purement lagrangien, c'est-à-dire que la résolution de ces équations s’effectue sur un 
maillage qui suit la matière. 
Ce sont aussi des schémas décalés, dans lesquels les variables thermodynamiques sont 
définies au centre de mailles et les variables cinématiques aux nœuds du maillage. Les 
équations résolues sont la conservation de la masse, de la quantité de mouvement et de 
l'énergie interne. Cette dernière équation n'est pas forcement naturelle mais elle permet de 
garantir une bonne précision dans le contrôle de la "thermomécanique" des matériaux en 
présence. 
 
Depuis quelques années, de nouveaux schémas apparaissent dans la littérature scientifique 
qui ont, semble-t-il,  des propriétés intéressantes : capture automatique de la solution 
entropique, stabilité et robustesse. Ceux sont des schémas centrés (ou colocalisés), dans 
lesquels toutes les variables sont définies au centre des mailles.  L'équation d'énergie 
interne n'est pas résolue. A la place,  la conservation de l'énergie totale est discrétisée. 
L'énergie interne est alors reconstruite à partir de l'énergie totale  et de l'énergie cinétique 
calculée avec la vitesse, solution de l'équation de quantité de mouvement.  
 
La robustesse et la précision dans le calcul de l'énergie interne est primordiale pour garantir 
le couplage à certaines physiques comme par exemple la détonique. 
Dans le but d’évaluer les capacités des schémas centrés à contrôler l'énergie interne, une 
étude approfondie de ces schémas est aujourd’hui nécessaire.  
Cette étude se fera dans un code "multi-schémas" ou cohabitent les schémas décalés (et en 
énergie interne) et les schémas centrés (et en énergie totale). 


